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Durant ce temps de carême, nous nous proposons de redécouvrir ensemble les principaux rites de la messe. 

En ce dimanche, quel sens donner à notre profession de foi qu’est le Credo et à notre prière dite universelle ? 

Peut-être que vous réagissez comme cela au moment du Credo : le P. Benoît va-t-il choisir la formule courte 

ou la formule longue ? Est-ce que je vais réussir à la réciter correctement ? Je mélange toujours les deux 

formules et m’emmêle parfois les pinceaux. Il y a les scrupuleux du Credo pour qui la récitation du Credo 

est un véritable acte d’obéissance à l’Eglise et d’adhésion à la communauté catholique. Il y a aussi les 

rebelles du Credo qui se refusent à dire à haute voix les articles qu’ils ne comprennent pas ou avec lesquels 

ils ne sont pas d’accord. Bref, le moment de la profession de foi ne laisse personne indifférent. Souvenez-

vous que pendant des siècles, des Chrétiens ont subi l’exil, la persécution et même le martyre pour avoir 

défendu une foi fidèle à la foi des Apôtres. 

Pourtant, la profession de foi est un moment essentiel de la messe. Pourquoi ? Parce qu’en réalité, le Credo 

est notre réponse humaine à la Parole que Dieu nous a adressée dans la 1ère lecture, le psaume, la deuxième 

lecture, l’évangile et l’homélie. Frères et sœurs, je vous invite à considérer le Credo comme notre réponse 

à la Parole de Dieu. Nous prenons la parole pour répondre à cette bonne nouvelle que Dieu nous a fait 

connaître à travers sa Parole pour vivre cette conversation amoureuse qu’est la messe, conversation 

amoureuse entre Dieu et nous. Dieu nous a adressé une parole d’amour, nous répondons à Dieu par une 

parole d’amour pour Lui, parole d’amour qui est une parole de confiance en Lui. Par le Credo, nous disons 

à Dieu : voilà que je comprends qui tu es, et voilà ce que je reconnais que tu fais pour nous les hommes. Je 

te dis que je te connais et je te dis que je reconnais que tu m’aimes, je te dis que j’ai confiance en toi et que 

je reconnais l’œuvre d’amour que tu réalises pour moi par Jésus Christ et l’Esprit Saint. Réciter le Credo 

c’est comme répondre « Amen, oui je sais Seigneur » à la parole de Jésus à la Samaritaine : « Si tu savais 

le don de Dieu », « Si tu savais le cadeau d’amour de Dieu pour toi », « Si tu savais ce que Dieu veut te 

donner » « Si tu savais ce que Dieu veut faire de toi ». « Oui, je sais », « Amen ! » C’est-à-dire « Credo », 

c’est-à-dire « Je crois ». Ma foi en Toi, Seigneur, est ma réponse d’amour à ton amour.  

Et puisque j’ai confiance en toi, puisque tu as fait tant pour l’humanité, je te présente ma prière pour mes 

frères les hommes d’aujourd’hui. Notre prière se veut universelle, c’est-à-dire pour tous les hommes. Le 

souci du Chrétien est de prier pour tous les hommes, d’intercéder pour tous, quels qu’ils soient. De présenter 

à Dieu nos soucis, nos besoins, nos espérances, nos difficultés, pour Lui demander son aide salvatrice. Voilà 

le cœur de notre foi chrétienne : Jésus Christ nous invite à considérer tout homme de ce monde comme un 

frère ou une sœur à aimer, dont nous voulons présenter à Dieu notre Père le visage singulier et unique. 

Voilà aussi pourquoi nous participons à la messe : non pas d’abord par dévotion personnelle, mais pour 

présenter à Dieu notre Père le visage de tous ceux que nous voulons lui confier. Nous sommes rassemblés 

ici dans cette Cathédrale pour faire dans la foi comme Moïse a fait au désert : nous sommes là pour frapper 

le rocher qu’est Jésus pour qu’il donne l’eau de la Vie à nous-mêmes et à tous ceux pour qui nous prions. 

Vous voyez combien le Credo et la Prière universelle sont la parole que nous adressons à Dieu en réponse 

à sa Parole à Lui.  

Moya, Déborah, Lucina et Julien, vous avez frappé à la porte de l’Eglise pour recevoir la foi en vue de la 

vie éternelle. Aujourd’hui, l’Eglise vous transmet le Credo pour que vous puissiez faire votre belle 

profession de foi au jour de votre baptême dans la prochaine nuit de Pâques. Elle vous le transmet comme 

un trésor précieux. Puissiez-vous en découvrir l’infinie richesse tout au long de votre vie. Que votre Amen 

manifeste la beauté de votre réponse d’amour à la Parole du Christ qui vous a saisis. Amen ! 


